
 

 
 

Livres en dépôt de la collection du Docteur Origet conservés dans le fonds de 
l’Hôpital de Tours  

 
 

 Nosologia methodica sistens morborum classes. Juxta sydenhami mentem & botanicorim 
ordinem, chez Fratrum de Tournes, 1768 (uniquement le tome 2, In-4°, 27 x 21 cm, 751 
pages). 

 

 Nosographie philosophique ou la méthode de l’analyse appliquée à la médecine, Editions 
Richard, Caille et Ravier, 1799 (uniquement le tome 2, In-8°, 403 pages). 
 

 Essai physique sur l’économie animale. Seconde édition. A Paris : chez Guillaume Cavelier, 
1747 (uniquement le tome 1, In-8° relié plein veau racine de l’époque, 612 pages). 

 

 Dictionnaire portatif de santé dans lequel tout le monde peut prendre une connoissance 
suffisante de toutes les maladies, des différens signes qui les caractérisent. Des moyens les 
plus surs pour s’en préserver ou des remèdes les plus efficaces pour se guérir, et enfin de 
toutes les instructions nécessaires pour être soi-même son propre médecin. Par M.L***, 
ancien médecin des armées du roi, et M. de B***, médecin des hôpitaux. 3ème édition 
considérablement augmentée, chez Vincent, imprimeur-libraire de Mgr le duc de 
Bourgogne, Paris, 1761 (uniquement le tome 1). 

 

 Dictionnaire raisonné universel de matière médicale : concernant les végétaux, les animaux 
et les minéraux qui sont d’usage en médecine, leurs propriétés & c. : recueillis de 
manuscrits originaux et des meilleurs auteurs anciens et modernes tant étrangers que de 
notre pays : avec une table raisonnée de tous les noms que chaque pays a donnés aux 
mêmes végétaux animaux et minéraux. Paris 1733 : chez P. Franc. Didot le jeune, libraire 
de la Faculté de médecine, quai des Augustins, 1773, avec approbation, et privilège du roi 
(3 volumes sur 4). 

 

 Traité complet d’anatomie ou description de toutes les parties du corps humain, Chez 
Barrois, 1791 (volumes 2 et 3 seulement). 

 

 Ratio medendi in nosocomio practico, volumes 1, 2, 3, 5, 6 et 7. Chez P. Fr. Didot juniorem, 
Paris, 1771 (manque le tome 4). 

 

 Traité des maladies des femmes où l’on a tâché de joindre à une théorie solide la pratique 
la plus sûre & la mieux éprouvée. Avec un catalogue chronologique de médecins qui ont 
écrit sur ces maladies, 1770 (tomes 2 et 3 seulement).  

 

 Institution de chirurgie, ou l’on traite dans un ordre clair et nouveau de tout ce qui a rapport 
à cet art : ouvrage de près de quarante ans, orné d’un grand nombre de figures en taille-
douce, qui représentent les instruments le plus approuvés & le plus utiles, le manuel des 



 

opérations, les appareils & les bandages, traduit du latin par M. Pail, docteur en médecine, 
Niel, 1770 (tome 3 seulement). 


